
BILLETS DE FORMATION LITURGIQUE 
BILLETS 1 À 11 

 
Bonjour, 
 
Depuis un certain temps déjà, l’unité pastorale Notre-Dame-du-Madawaska, par l’entremise de son 
modérateur le père William Rice, offre des billets de formation liturgique sur son feuillet paroissial.  La 
table de concertation pastorale a demandé que ces textes soient envoyés dans les unités pastorales du 
diocèse afin de publier dans les feuillets.   
 
J’espère que le tout vous aidera et merci au père Rice de son dévouement. 
 
Bonne formation! 
 
P.  Ivan Thériault 

prêtre collaborateur, unité pastorale Notre-Dame-du-Madawaska 

PREMIÈRE EXPLICATION 
Aujourd’hui, commence une série de réflexions portant sur les parties de la messe.  D’abord, il y a 
l’accueil.  Il est important que les gens, parfois même des étrangers, se sentent bien accueillis par le prêtre 
et les bénévoles qui font l’accueil.  Les gens se saluent et se disent heureux de venir célébrer. 
 

DEUXIÈME EXPLICATION — Que sonnent les cloches! 
Tout commence par le son des cloches. 

Si l’on me demande par quoi commence la messe du dimanche, je réponds volontiers : Par le son des 
cloches.  Pourquoi par le son des cloches? 

Parce que les cloches sont la voix de Dieu qui appelle ceux et celles qui croient en Lui à venir le 
rencontrer.  Elles sont la voix du Père qui invite ses enfants à sa table.  (Père Jean-Yves Garneau) 
 

TROISIÈME EXPLICATION — Le signe de la croix 
La messe commence par le signe de la croix qui nous rappelle que nous avons été baptisés au nom du
Père, du Fils et du Saint-Esprit. Nous manifestons notre foi au Christ mort pour nous sur la croix.  Nous 
signifions notre volonté d’accueillir en nous toute la richesse de la croix et d’unir notre vie à celle du 
Christ mort en croix. 
 

QUATRIÈME EXPLICATION — Et avec votre esprit! 
À plusieurs reprises durant la messe, le prêtre s’adresse à l’assemblée et lui dit : Le Seigneur soit avec 
vous. Tous répondent : Et avec votre esprit. En hébreu, le mot esprit désigne toute la personne.  Dans sa 
deuxième lettre à l’apôtre Timothée, saint Paul écrivait : Le Seigneur soit avec ton esprit, ce qui veut 
dire : Le Seigneur soit avec toi. 



CINQUIÈME EXPLICATION — Au Père,  par le Christ, dans l’Esprit 
La messe a une structure, un mouvement qu’il importe de connaître quand on vient célébrer à l’église.  Au 
Père : c’est vers le Père que monte notre prière d’action de grâce.  Au Fils :  pour aller au Père, nous 
passons par le Christ.  Notre prière prend une valeur qu’elle n’aurait pas autrement.  Dans l’Esprit : Pour 
aller au Père par le Christ, nous faisons appel à l’Esprit.  Sans l’Esprit, on ne peut rien faire. 
 

SIXIÈME EXPLICATION — Endimancher son coeur 
Quand nous nous présentons devant Dieu à la messe, nous devons commencer à nous endimancher le 
coeur, c’est à dire commencer par le rite pénitentiel.  D’abord, nous faisons silence et nous nous situons 
devant Dieu.  Deuxièmement, nous nous reconnaissons pécheurs et nous demandons au Christ de nous 
faire miséricorde.  Troisièmement, nous prions pour que le pardon divin nous soit accordé. 
 

SEPTIÈME EXPLICATION — Le Gloria ou le Gloire à Dieu 
Le Gloire à Dieu est le plus beau, le plus populaire et le plus ancien chant chrétien parvenu jusqu’à nous.  
Rappelons-nous...  Gloire à Dieu au plus haut des cieux et paix sur la terre aux hommes qu’Il aime, Nous 
te louons, nous te bénissons... Il a été chanté par les anges la nuit de la Nativité.  Il est chanté à tous les 
dimanches, sauf durant le temps de l’Avent et du Carême. 
 

HUITIÈME EXPLICATION — Le mot « Amen » 
Plusieurs fois durant la messe, nous répondons Amen aux prières que le prêtre prononce au nom de 
l’assemblée.  Amen est un mot hébreu.  Les croyants de l’Ancien Testament l’utilisaient pour terminer 
leurs prières.  Le Christ aussi s’en est servi, non seulement quand il priait, mais aussi quand il enseignait.  
Amen, amen en vérité je vous le dis. 

Autrefois, on disait Ainsi soit-il à la fin des prières, Maintenant, on préfère dire : Amen comme les 
croyants de l’Ancien Testament, comme Jésus, comme les premiers chrétiens l’ont fait. 
 

NEUVIÈME EXPLICATION — Trois lectures 
On lit trois lectures à la messe du dimanche.  La première lecture est tirée de l’Ancien Testament.  La 
deuxième présente un extrait des lettres de saint Paul ou d’un autre apôtre.  Le troisième est toujours un 
passage des évangiles.  Dieu nous parle à travers les lectures et nous l’écoutons. 
 

DIXIÈME EXPLICATION — La première lecture 
La première lecture est toujours tirée de l’Ancien Testament.  Elle nous parle de l’action de Dieu pour son 
peuple avant la venue de Jésus.  On découvre un lien étroit entre la première lecture et l’Évangile.  Saint 
Éphrem, au 4e siècle, écrivait ceci : Dans sa Parole, Dieu a confié tous les trésors, pour que chacun de 
nous trouve une richesse dans ce qu’il médite. 
 



ONZIÈME EXPLICATION — Le psaume 
Après la proclamation de la première lecture, on récite ou encore mieux on chante le psaume.  C’est la 
réponse que nous pouvons donner à la Parole de Dieu qui vient d’être entendue dans la première lecture 
tirée de l’Ancien  Testament.  Le psaume est une prière très étroitement liée à la première lecture. 
 


